
LA TROMPETTE

Pas un mur mais une clôture—pour arrêter la migration vers l’Europe
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Un haut fonctionnaire de l’Union européenne a suggéré de construire des clôtures pour arrêter le flux de migrants dans le cœur de l’Europe. Dans une interview accordée le 18 décembre
aux journaux du groupe Funke media,  le chef du Parti populaire européen conservateur, Manfred Weber, a suggéré de sécuriser les frontières extérieures de l’UE.

S’ils n’agissent pas maintenant, les États membres de l’UE s’enfonceront dans une nouvelle crise migratoire. Cet énorme défi doit enfin être pris au sérieux. Si nécessaire, des
clôtures doivent également être construites, par exemple dans le sud-est de l’UE, afin de pouvoir contrôler aussi complètement que possible les migrants qui arrivent.
—Manfred Weber

Une nouvelle crise des réfugiés : Face à l’augmentation du nombre de franchissements illégaux des frontières, Weber suggère que l’UE doit financer les installations frontalières ainsi que
les contrôles aux frontières extérieures. Au cours des 11 premiers mois de 2022, l’agence européenne de protection des frontières, Frontex, a constaté environ 308 000 tentatives d’entrée
sur le territoire de l’UE sans autorisation. Cela représente une augmentation de 68 pour cent par rapport à la même période l’année dernière.

Hypocrisie : Ironiquement, en 2017, Weber s’est opposé aux efforts de Donald Trump pour construire un mur à la frontière sud de l’Amérique. Il a tweeté : « Nous ne construisons pas de
murs, nous voulons construire des ponts. L’Europe doit se tenir prête pour un partenariat solide avec le #Mexique. » Mais Weber n’a pas encore proposé de construire un pont pour les
milliers de migrants qui se noient chaque année en essayant de traverser la Méditerranée.

We don’t build walls, we want to build bridges. Europe has to stand ready for a strong partnership with #Mexico #Trump

— Manfred Weber (@ManfredWeber) January 27, 2017

Quelques faits : Au cours de la même période où 853 migrants sont morts en essayant de franchir illégalement la frontière entre les États-Unis et le Mexique, au moins 5 684 sont morts sur
les routes migratoires vers et dans l’Europe. Uniquement sur la route de la Méditerranée centrale, 2 836 décès et disparitions ont été documentés. En 2022, le nombre d’immigrants sans
papiers entrés aux États-Unis par la frontière sud était presque 10 fois supérieur à celui des immigrants entrés en Europe (2,8 millions). Cela montre que les États-Unis ont beaucoup plus de
traversées illégales, moins de décès, mais beaucoup plus de critiques.

Nous avons enregistré plus de 29 000 décès lors de trajets migratoires vers l’Europe depuis 2014. Ces décès continus sont un autre rappel sinistre que des voies de migration
plus légales et sûres sont désespérément nécessaires.
—Julia Black, auteur d’un nouveau rapport du Projet migrants disparus pour l’OIM, sur les données européennes pour 2021.

Prophétie : L’OIM prévient que le nombre réel de migrants qui se noient en Méditerranée est probablement beaucoup plus élevé. L’organisation appelle à des mesures drastiques. La Bible,
cependant, révèle que l’Europe s’attaquera avec beaucoup plus de force au problème de sa frontière sud. Le livre d’Habakuk prévient spécifiquement que les dirigeants européens perdront
leur considération pour la vie humaine (Habakuk 1 : 14-17). Les milliers de migrants peu remarqués qui se noient chaque année sont un signe que nous approchons de l’accomplissement
de cette prophétie.

Bientôt, des dirigeants se lèveront en Europe qui prétendront sauver le continent. Mais la Bible révèle que leurs solutions seront plus néfastes que les problèmes qu’ils tentent de résoudre.
Lisez Nahum—une prophétie du temps de la fin pour l’Allemagne. 
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